
à04 UN MARTYR AU XVIIe SIÈCLE. 

huit, attira soudain mes regards par sa propreté relative. Glissée 
entre deux cèdes, probablement aux jours de sa vente et distribu­
tion dans les rues d'Annecy, elle a traversé intacte plus de deux 
siècles. Jugez de ma satisfaction et de l'émotion que dut ressen­
tir mon cœur parcheminé d'archéologie : c'était à en perdre l'é­
quilibre et à trébucher du haut de mon échelle. Heureusement 
le souvenir de votre amitié et de votre Revue m'a soutenu dans 
cette délirante épreuve. Vous savez si j'aime peu à cacher la lu­
mière sous le boisseau ; j'ai donc pris la plume, un autre pren­
dra le crayon, et, sans altérer en rien le beau conditionnement 
de la typographie et de la littérature savoisiennes, je remets le 
public en possession de ce vieux document sacro-judiciaire, par 
l'intermédiaire de votre recueil. 

RECIT VERITABLE 
SUR LE SUJET DE L'EMPRISONNEMENT , PROCEDURES. 

et martyre de Reuerend et VWe FRANÇOIS FOLCHO, Prestre 
flamand, Docteur en Théologie, Prottionotaire Apostolique, et 
Inquisiteur de la Foy : ainsi qualifié dans une Lettre , munie 
du sceau de Sa Sainteté , et de la signature manuelle de plu­
sieurs Cardinaux, telle que l'ont veuë et reconnue plusieurs 
personnes dignes de foi : icelui cruellement décapité à Veuay, 
le 29 septembre 1643. 

Bien qu'il n'appartienne qu'à l'Église de déclairer les Saincts 
et les Martyrs , neantmoins elle ne défend pas d'honorer la sainc-
teté et les Martyres, quand nous les descouurons sous les mes-
mes signes qu'elle a coustume d'approuuer : si elle a bien pu 
avec vérité nous donner l'estime de Saincts de plusieurs qui n'ont 
donné autre preuve de l'estre , que par la seule et volontaire ef­
fusion de leur sang, pour la querelle de la foy, elle permet aussi 
bien à nostre piété de priser et vénérer ceux, qui outre le libre sa­
crifice de leur vie pour la mesme querelle, portent les preuves de 
s'y estre dès long-temps préparés. 

Les titres et qualités du vénérable François Folcho, reconnues 
aux escrits qu'il portoit sur soy, jointes au zèle qui seul le peut 
auoir conduit à s'exposer aux mesmcs périls que nous honorons 
aux SS. Martyrs, nous peuvent asseurer qu'il estoit conduit du 
mesme esprit et embrasé du mesme feu qui a toujours enflammé 


